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8 Mars : la journée des droits de la femme  

Le mercredi 8 mars a eu lieu la journée des droits de la 

femme. Cette fête datant de 1977 nous montre l'émancipation 

de la femme qui , avant 1944 avec le droit de vote n'avait que 

très peu de valeur au sein de la communauté. Elles ne ser-

vaient qu'à rester à la maison pour faire la cuisine et s'occuper 

des enfants, ce qui d'ailleurs au jour d'aujourd'hui, a changé 

(et heureusement!). De nombreuses manifestations ont eu lieu 

cette année en commémoration de cette journée dans de 

grandes villes de France notamment à Marseille : cela a mis en 

avant leur fonction très importante au sein de la population, 

car l'homme a beau avoir plus de responsabilités que la 

femme, il aura toujours besoin d'un amour maternel. Malgré 

de grandes avancées concernant les droits de la femme, des 

progrès restent encore à faire. Mais il faut se l'avouer, l'homme 

sans la femme est faible ! 

 

S. C. 
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Débat sur l’émigration 

1: Est ce que ça te dérange qu'il y est de plus en plus d’immigrés 

en France ?  

 

2: Oui un peu ils volent nos emplois . Je pense que nous devrions 

d'abord nous occuper de nos SDF français. 

 

1: Pourquoi penses-tu que les immigrés occupent notre travail ? 

Ils ont tout à fait le droit de travailler comme n'importe quel 

Français ! 

 

2: Tu as vu, le taux de chômage ? Et tu voudrais encore que des 

étrangers travaillent à nos places ? 

 

1: Ils ont pourtant construit la France ! Et en recevant un salaire 

ils sont en capacité de consommer, ainsi ils participent au dyna-

misme de notre économie. 

 

2: Ils sont néanmoins dangereux et leur ouvrir nos frontières 

c'est dérouler le tapis rouge à l'islamisme.  

 

1: Alors, tous les immigrés ne sont pas musulmans et une seule-

ment une minorité d'entre eux est extrémiste, terroriste.  

 

2: Dois je te rappeler les atrocités qu'ils ont commis ces deux 

dernières années sur notre propre territoire ? Ce sont tous les 

mêmes !  

 

1: Ce sont tous les mêmes? N'importe quoi ! Ce sont des français 

qui ont commis les attentats. La plupart des migrants sont à la 

recherche d'un peu de sécurité, de dignité. Par exemple les Sy-

riens qui fuient la guerre considèrent la France comme un rêve, 

et jamais ne mettront une bombe sur leur terre d'accueil.    

 

2: Cependant ils sont aussi bien soignés que les contribuables 

français, ont accès à l'éducation et à des allocations souvent plus 

importantes que celles versées aux chômeurs Français.  

 

1: C'est totalement faux ! Se soigner coûte encore très cher et 

aussi bien pour eux que pour nous. Ils n'ont aucune ressource et 

ne reçoivent que des aides moindres de l’État. Qui plus est, les 

migrants qui « débarquent » n'a pas eu la chance qu'ont eu les 

Français. Ils ont perdu leur capital et parfois leur famille au 

cours des épreuves traversées. Voilà pourquoi un accompagne-

ment est mis en place le temps de leur installation.  

 

2: Ils prennent notre place, volent nos logements ! Comment 

osent tu dire qu'ils méritent un tel accueil ?   

 

1: J'ai un témoignage à te partager : « En 2000, j'étais quelqu'un 

sans avenir. Chaque jour je vendais du poisson afin de nourrir 

mes enfants. [...] Un jour j'ai eu devant moi l'opportunité de quit-

ter mon pays, la Guinée est j'ai dit « oui » . […] Je suis arrivée 

en France avec mon bébé, [...] hébergée dans le salon d'une amie. 

Mais  un jour son mari n'en pouvait plus […] et je me suis trou-

vée dans la rue, le bébé dans mes bras. Alors j'ai avalé ma honte 

et j'ai frappé à toutes les portes . [...]  

Au début j’étais hébergé un peu à gauche et à droite, mais finale-

ment de très bons gens m'ont hébergé pendant toute l'année. […]  

J'ai entamé les démarches enfin d'avoir mon titre de séjour . J'ai 

réussi ma formation d’auxiliaire de vie. […] Mes enfants travail-

lent bien à l'école. [...] Ils ont soif d'éducation pare ce qu'ils ont 

vu la vie sans cette chance. Ils ont de belles années devant eux, 

ils ont un avenir... »  

N. et L. 

Édito 
Il y a encore quelques heures, nous ne nous 

connaissions pas. Originaires de différents 

établissements à travers la France, ayant différentes histoires, 

aucun de nous dix ne pensait aujourd'hui 

écrire ce premier numéro de journal en équipe avec de 

parfaits inconnus. 

Au commencement de la rédaction de ce journal, 

nous avions pourtant les mêmes initiatives,  

les mêmes ambitions, 

le même engouement et 

la même envie de réussir 

ce qui fit naître une énergie de groupe dynamique et solide 

Hier nous ne nous connaissions pas et nous n'avions 

pas l'idée de faire tout ceci. 

Demain nous ressasserons dans nos cœurs 

ces heures d'écritures bénéfiques 

pour l'avenir... 

Maintenant, dans les articles qui vont suivre, 

nous évoquerons nos avis réfléchis et argumentés 

sur des thèmes actuels 

qui affectent plus ou moins directement, 

Nous, 

Lycéens. 

 

 

Romaric. 

 



Coup de gueule 

  Au lycée, des sujets importants ne sont pas abordés car ils sont dit TABOU ! Nous en 

aborderons 2 sans genes: la contraception et le sujet du harcélement . 

 En ce qui concerne les sensibilisations sur la contraception elles sont peu considérées et peu ex-

pliquées aux collégiens et lycéens bien que ce so  

On compte chaque année en France 18000 grosseses chez les filles encore mineures,dont 70% se 

terminent par une IVG. La contraception est essentielle pour éviter une grossesse non désirée qui 

pourrait représenter un inconvénient dans un parcours professionnel. Cependant à ce jour il 

existe de multiples moyens de contraceptions: le préservatif masculin et feminin, le stérilet qui 

sont 2 moyens contraceptifs mécaniques, il existe d'autres moyens chimiques comme: la pillule, 

l'implant et le spermicide. 

    Toutes ces informations sont disponibles au sein de chaque établissements scolaires , à 

l'infirmerie qui oriente vers les disposi-

tifs adéquats, tels que le planning fami-

lial ou encore le gynécologue. Mais une 

meilleure diffusion serait nécessaire, 

c'est-à-dire commencer la prévention dès 

les années collèges. 

                 De plus, en milieu scolaire, 

une problématique est peu abordée, c'est 

celle du harcèlement scolaire. En effet au 

lycée, des enfants peuvent êtres victimes 

de harcèlement. Peu le savent mais le 

harcèlement et une violence envers une 

personne qui se répète régulierement, 

physique et/ou morale qui peut entraî-

ner à un isolement de la victime. 

                 Le phénomène se caractérise 

par un agresseur, une victime, un témoin 

et est engendré par une apparence phy-

sique, une identité de genre, un handi-

cap, un trouble de la communication, des 

centres d'interêts différents qui cause la 

moquerie d'un agresseur. 

                   Pour les personnes intérres-

sés, concernés par le harcélement, le site 

"nonauharcélement" apporte toutes les 

informations. Le numéro vert 3020 est 

ouvert pour les principaux acteurs du 

harcélement en milieux scolaires. 

F. M. R. 

Prévention, contraception, harcèlement;.. 
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Dangereuses présidentielles: la jeunesse en péril... 
 

L'avenir, c'est les jeunes. Les jeunes, nous en faisons partie, nous lycéens. Les prochaines présidentielles promet-

tent d'être un tournant dans l'histoire française notamment à travers la montée des populismes et du front natio-

nal. Comment faire si nous, l'avenir, ne sommes pas en mesure de voter et donc de prendre en main notre propre 

destin ?  

Les articles précédents évoquent des débats qui nous concernent : l'immigration, la contraception.  

L'immigration est une force, les plus grands pays se bâtissent grâce à cette dernière. Regardez les Etats-Unis. 

Comment est-il possible pour le Front National d'affirmer une France « blanche », « de souche » et exclure les 

immigrés quand bien même la grandeur de la France leur est en partie due ? C'est nier les générations descen-

dants d'immigrés, nier la mixité, nier leur contribution au pays, et nier les atrocités commises dans leur pays 

d'origine. C'est priver la jeunesse d'une multiculturalité pourtant de plus en plus accessible de par les réseaux so-

ciaux, et la multiplication des flux qu'ils soient migratoires ou touristiques.  

La contraception et l'avortement sont aussi des enjeux importants de la campagne présidentielle du FN et qui 

nous touche directement en tant que jeunes femmes. La loi Veil de 1971 marque la victoire d'hommes et de 

femmes qui se sont longtemps battus pour le droit des femmes à disposer de leurs corps. Mais le FN, par ses posi-

tion conservatrices  voire régressives, remet en question ce droit fondamental. La sexualité féminine est taboue. 

La sexualité chez les adolescentes l'est encore plus.  Pourquoi y ajouter une contrainte financière qui s'apparente 

à une dette envers la société et qui apparaît comme une jugement moral porté sur les femmes ?  

L'école nous apprend la tolérance, la liberté et les droits de l'homme. Comment ne pas réagir alors qu'ils sont ou-

vertement bafoués ? 

Peur de l'Autre, fermeture des frontières, sortie de l'Europe, fin de l'euro, autarcie assurée et régression des li-

bertés, dissimulés derrière une dédiabolisation. «  Au nom du peuple », mais quel peuple ? L'avenir de notre pays 

est-il réellement entre nos mains, nous les jeunes ? 

 

Elea H et Nina C  
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